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-Jenq STORCH et Rosmr FRANÇON

Nom de code (BORAO :
les séries de France (Arc de Triomphet

de 194 ef /945
es vingt valeurs "ARC DE TRIOMPHE"
n'ont iamais attiré la foule des
collectionneurs. Seuls, quelquet râres

spécialistes les recherchent sur lettres câr elles ne
sont pas très courântes et les catalogues leur
donnent des plus-values intéressantes. En fait, ces
émissions ont souffert du manque d'information
et de publication, F!qu'à ce irur à leur suiet, un
silence non pas dû à foskacisme des philatélistes
ûrais plus simplement au seqet dans lequel était
maintenue toute leur histotue Gigure 1)

Fisure 1

Nou.s devons au m&ecin américain HARRY w.
WILCKE d'avoir découvert dans les archives
américaines les circonstancer exactes de l,a création
de ce6 timbres. Il nous a transmis la totalité des
documents dont nous avons fait le don au MuÉe
de la poste à Paris et que l'on peut désormais con-
sulter.

Certâins chercheurs français et américains nous ont
aidés en nous ouvrànt leurs archives ou en nous
montÊnt leurs documents.

Nous lemercions de leur aide :

- D. M. CIANGRECq M.A. STARIIA

(IJ.S.A.);
. Y M. DANAN B. STNAIS, H. BASTIEN, J.

GOANVIC, ].Ê BRIAI, R. CALVES. C.
vÉRrrÉ, I.L. TRASSAERT, M.MUg
ZYNSK1 M. MELOT, rfiacteur en chef
adloint de Tiîtbroacopie (FRANCE).

.Marianne et Coq d'Alger, Arc de Triomphe,
Melcurc, Iri5, Chaines brisees, Cérès de Mazelin,
Marianne de Gando4 Marianne de Dulac,... Jamais
autant de séries d'usage coulant n'ont
simultanément circulé en France que lors de6
années 19,14-1945, celles de la Libération et de
l'instauration lâborieuse de la IVe République.

Pourquoi cette multiplicité ? En interrcgeant
quelques-uns de ces timbr€s trop souvent négliges
par les philatélistes en Éison de cotes dérisoires,
Cest 1m aspect méconnu de lÂ grande Histoire qui
s€ dévoil€. Uenjeu ? L'indépendance de notre pays.

Peu de collectionneu$ sâvent que la prcmière série
<Àrc de Triomphe> de 1944 est née par Ia volonté
expresse de Franllin D. Roosevelt. Pourquoi le
président des Etats-Unis tenait-il tant à faire
fabriquer des timbres pour la Franc€ libérée ? Le
fait qu'il ait été philatéliste passionné est ici
secondaire; la principale raison est qu'entre le
général de Caulle et lui, ce n'était pas le grand
amour - et Ce6t là le moins que fon Duiss€ dire i

Roosevelt ne r€connaissait i de Gaùlle aucune
reprâsentativité réelle et n'avait pas la moindre
confiance dans Ie type de gouvernement que celui-
ci instaurerait après la libéral.ion. Même après
l'entrée en gueûe des Etats-Unis (11 décembre
1941), il continua à considérer que le s€ul
interlocateur valable en France était le
gouvemement de Vicht lequel avait, à ses piopres
yeux, le gÉnd mérite d'être légal.

Martin
Texte écrit à la machine
Article paru à l'automne 1995



rl98
D/où sa dkepdon lorsque, après l€ débarquement
anglo-américain €n A.ftique du Nord, Vichy rcmpt
ses lelations diplomatiques avec les USA (8
novembre 1942). Dès lors, pour le président
américain, la France n'est plus un pays occuÉ qu'il
faut libérer, mais rm allié de l'ennsni !

Figule 2

Or quel sera le sort des ennemis en cas de victoire ?

Pour éviter l'anarchie, les Américains mettent sur
pied I'AMGOT (Allied Military Govemment of
Ocopied Tenitories) : un corps de spécialistes po-
lidco-militair6 dlârgé de l'administration civile dês
territoirês occupés, en attendant le rctour à une
sihrâ-tion stable et forganisation délections libres.
Et, bien entendu, dans l'esprit de Roosevelt, la
France sera soue le conkôle de LAMGOT, au même
tihe que fltalie, fAlemagne et l'Autriche (Figures

2,3 et 4).

Fipre 3
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Fitule 2

QUI GOUVERNERA LA FRANCE LIBÉRÉE ?

Évidemment ni de Gaulle ni les FEnçaiE libr€s ne
l'entendent de cette oreille. S'engage alols une
partie diplomatique extrêmement serrée, dont
fenjeu €6t, en fait, lâ rêconnaissânce par l'ens€mble
des AIiê - y comprÈ l€6Américains - du Comité
National Français (24 s€ptembre 1941) puis du
Comité Français de LitÉration Nationale (CFNL -
3 iuin 19,4), en tant que gouvemements prcvisoircs
r€pré6entâtifs.

Mais que viennmt faire les timbres dans ces luttes
d'influence ? Leur importance, tout comme celle
de la monnaie, est capitale : pour éviter que
l'Allemagre ne sape l'économie des territoir€s
libérés, il faut au plu8 vite démonétiser les
anciennes valeurs fiduciaircs et les remplacer par
d'autres. UAMGOT émettra donc des timbre6, bil-
lets et monnaie pour l'Italie, l'Allemagne,
l'Autdche... et la FÉnce.

1€ 10 iuilet 194), les Alliés débanquent en Sicile.
Le 15, le Trésor américain pass€ cornmande au Br-
rau of Engradng ond PnrÉirg (BEP) de timbres pour
I'AMGOT dltalie. Le 13 septembre, avec fappui
des maquÈ locaû(, l'armée d'Afrique cornmandée
par le général GiÉud litÈr€ la Cors€.

Pierre Mendès-F6nce, alorg commigsâire aux fi-
nances du CFLN est partisan d'un rempl,acement
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intégal de la monnaie et des timbres dans les
territoires lib&és. Il applique cette méthode en
Corae avec des valeurs venues d'Angletere et
dAlgetie,.. Mais, lorsqu'il Jagira d'appiovisionner
la Fiance entièle, il en aula besoin dans des
quantités b€aucoup plus importantes : il passe donc
commande de biuets et de timbres-poste à
l'Angleterre et aux États-Unis. Français et
fuiâtcains tombent d'accord en faisânt s€mblânt
dignorer qltjentre eur( 6e poûsuit un védtable dia-
logue de sourds l pour les premiers, moûraie €t tlûr-
bres nouveaux seront celr)( de la Frânce victorietrse
et libre... alors que pour Roosevelt, il yagira de
valeurs émises par IIAMGOT, administration
militaire d'une France vaincue et occuÉe.

1€ 25 novembre, Jeân Monnet, envoyé par le CFLN
à New York, découvre avec stupéfaction la
maquette des billets que les Américains sont en
train de fabriquer pour la France : le texte e6t
entièr€ment m anglais et porte la mention (Allied
Military Command" (Commandement militaire
allié). Pour heurter les susceptibilitê tant du CFLN
que de la population française à peine délivrée du
ioug alleûand, on n'aurâit pas pu imaginer pire...

IJN ARC DE TRIOMPI{E <MÂDE IN USA>

Ficur€ 5

Heureusement, de Gaulle compte aussi quelques
partisans parmi les Américains : Morgenthau,
conseiller de Roosevelt, et Eisenhower, g,énéral en
chef des armé€s aliées, entre auhes. Grece au pre-
mier, les timbræ destinés à la Flance sont conçus
pour ne pâs heulter la sensibilité des habitants. tr
seront illustiés d'un Atr de Triomphe et porteront
la devise : <Liberté, égalit4 frâternité" (Figure 5).

199 I

Figu!€ 6

Telles sont les décisions prises en Fnvier 1944.
tandis que le CFLN fâit imprimer ses propres tim-
bre6 en Algérie, ce sont les fameur : "Coq et
Marianne dAlgeo @igures 6 et 7) qui font leur ap
parition en Cors€ le 31 janvier

Figure 7

Et, alors même que Jean Monnet parvient à faAe
admettre aux Arnéricains que leur nArc de
TriompheD s€ront vendus uniquement par l,a Poste
ftangire, le CFLN paÂse commande d'une autre
série de timbres à l'imDrimeur londonien De la
Rue : 1e6 <Marianne de bulacD. dont la maquette a
été personnellement choisie par de Gaulle l'année
précédente (Figure 8).

Figurc 8

Dans le même temps, le CFLN demande aux États-
Unis l'impr€ssion de 200 milliards de francs en bil-
lets de bânque, deÊtines à remplacer les coupûes
alors en circulation. Ceux-ci, au moins, seront
libeles en ftan9is (Figûe 9).
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Figure 9

Quand l'opéntion (Borao teioint (OverlordD

À Washington les timbre6 pour la France sont
fabriques par le Burear ol Engadng afld Pinting
(BEP) : il s'agit pour l'impdmeur de fabriquer 56
millions d'<Ar de Triomphe" - poû: une valeur
totale de 62,45 millions de francs. Par caisses de
600 000 timbres, ils sercnt expédiés par bateau en
Angleterre, où ils attendiont le débarquement.
UoÉration poiede Ie nom de code (Borac>. Elle
est mené€ dans le plus giand secret a6n qu'audme
indication sur le lieu et l'imminence du
débarquement ne pawienne à l'ennemi

Desormais, tous les éléments du drame sont en
place. Les Alliés concentrent leurs forces en
Angleterre et attendent le moment propice. Ïrm-
bres et monnaie pour parer aux plemiers b€soins
sont prêts. Reste à savoi! par qui la France
reconquis€ sera administrée : des civils ftançais...
ou des militaires anglo-saxons !

Le 5 iuin, la veille même de ce que fon appellera

"Ie lour le plus lor8", de Gaulle se plaint encore
auprès de Churchil de fattitude de6 Aliés qui, dit-
il, veulent installer I'AMGOT en France et y
répIdrc 

"de 
la fuusse mornare'. Mais il sait bien que

le général Eisenhower, détenteur des pleins
pouvoirs militaires et civils dans les zones
reconquis€s, ilest pa5 hostile au gouvernement de
la France Libre.

Le 6, c'€6t fopération ..Ovedord> r les péniches de
débarquement déversent des millieF d'hommes
sur les plages normandes, Les pertes sont terribles
(Figure 10), mais une tête de pont est créée. Peu à

peu, l'ennemi recule; la liÉÉtion commence. Ia
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14 iuin, de Gaule rentre enJin en France, Au milieu
dun enthousiasûE irdescriptible, il installe âussitôt
aur postes administratifs les commissaires de la
République de la France Libre... Et lorsque le 21

iuin les oftciers de I'AMGOT débanquent à leur
tour, force leur €st de constater que la place est déÈ
pris€. Pourquoi airivent-ils si tard ? Eisenhower a-
t-il sciemment retardé leuf venue ? Certains le
supposent... mais on ne peut l'affirmer
catégoriquement.

Fisure 10

Si la monnaie <d'invasion> cincule, les autorités
ftançaises hésitent encoE à utilisêr le6 timbres
imprimés à New York : leurs faibles chilfres de
tirage ne vont-ils pas entraîner la spéculation
philatélique ? C'est dautant plus à oaindre qu'avec
des fâciales ne correspondant pas exactement aur
târifs postaux françab, les timbrcs intéresseront
plus les collectionneurs que les usâgers... Sur les
dix de lÂ série, seules deux valeurs ont une utilité
postale : le 4F lethe pour l'étranger et le 1F50 lettre
simple pour llintérieur. Mais sur ce dernier figure
une magrifique laute d'orthographe (un nE" à
francs) (Figur€s 11 et 12).

Fieure 11
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Fitur€ 12

Londres précise que les (Maiianne de DuIacD ne

PouEont êtte disponibles avant octobre, René
Mayer, commiisair€ du CFLN, derrunde d'urgence
à Washington une deuxième série (Arc de
Triomphe' - ayec des faciales s'accordant aux
tari6 français et d€6 couleus conJormes à celles que
pr€conise l'Union postale universelle.

Le 13 iuilet 19,14, à la veille de la fête national€,les
ielations entre la France et les États-Unis se
normaliaent : Washington reconnaît ênfin lâ
représentativité du CFLN. De ce point de r"ue au
moing, on a sauvé la face des deux côtés,

k t5 iuilet, la première série "Arr de Triomphe>
passe donc la Mânche et arive enJin en France.

Quoi qu'il €!r soit, le 12 août, René Mayer demânde
que ces timbr€s soient achemines m France... alols
qulil$ s/y trouvent sans doute depuis près d'un
moia !

D/autrB timb!€s airivmt encore, mais par le sud :

ce sont les (Marianne d'Alger>, apportés par
l'Armee "8" du Cmâal de tâttre de Tassign, qui
débarque en Provence le 15 aott.

La souv€rainêté rekouvée

L€ 26, Paris est libré et le Civil Affairs Agreement
franco-américain enterre définitivement le projet
d'un AMCOT en France.

FieuE 13

201 r
Deur jours plus tard, l'Atelie! du timbre
minculeusement intact, commence f impr€ssion
d'une "Iris" à 1,50 F (Figure 13).

FieulÊ 14

En septembE et en octobre, les bureaux de6 zone€
libérées sont enfin aDDrovisionnés e! (A!c de
Triomphe" (lère sériei.-Mais le service postal est
encore en cours de réorganisation; le courrier
restant rare, Ies figurines intéressent surtout leg
phitatélistes : malgré la limitation de vente par di-
ent, la sleculation est immdiatement très iortq
surtout pour le 10 4 le plus cher de la série : à Paris,
il sera épuisé en que\ues heures.

Fieur€ 15

Le 12 féwier 1945, parallèlement aux "Cérès de
Mazelin> et "Mariarne de GandoD (Figures 14 et
15), est mise en vente la 2e série "Aic de Triom-
phe' : 99 millions de timh€s répartis en dix valeurs.
Grosses différences avec la première série : leô
faciales, imprimées en noir, correspondent aux
tarifs postaux Ies plus usuels... et la faute
dorthographe du 1 F 50 a été corrigée ! (Figures 16
et 1n

FisuÉ 16
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Et la (Marianne de Dulac" ? Celle sous le charm€
de qui de Gadle étatt tombé dès 1943, elle était
apparue timidement le 16 s€ptembt€ 19,14, avec un
s€ul timbre à f,so F, Sa gîande entréq elle la fit à
partit de Ûrats 1945, avec dix-neuf autres valeurs
(Figure r8).

Figure 18

Ia Crbistt do lAcrdémlo - OPUS xI r
* la valeur faciale : Axel W. Christenseû
' les text€s et légendes : T. Vail et John S.

EdmorùdsorL

Tmbr€6 de 19 x 22 mm, impdmés m oifuet (coul€ur)
par planche de 400 sur du papier spécial gommé à
l'avance. ldassicotés en quatre feuilles de vente de
1m unités et dentelés 11 x 11 .

Impr€ssion réalisée au Butsu q ûtg@ingend Prifl-
tirg (BEP) à Wa6hington en mara 1944. Chaque
faciale a une couleur: différente.

Le dessin est l'Arc de Triomphe de la place de
fEtoile à Paris. Liartiste William A. Roach I'a
executé daprès une phoùographie foumie par Ia
Bibliothèque municipale à Washington.

l-e <bon à tirer' des valeurs en centimes est daté
du 4 mars 1944; celui des valeûs en francs du 7
lmlts.

Les inscdptions matginâle8

Elles ont été !éali,sées indépendÆnrnent du cliché
de la plarche par un autre atelier et incorporées
dan6 un s€cond temp6. L€s Iettres ont été gravé€8 à
la mâin, les chiffres et 1e6 lettres sont en car:actères

d'imprimerie, le tout a été réali.se en photo-litho.
Les numéros de planche coûespondent à rm ordre
de fabdcation BEP

Læ inscriptions Bont dispoÉ€s horizontalement €n
haut ou en bas des feuilles, et sont dans la couleur
des timbres (Figure 20),

Fiqure 20

Le6 types "Pétain" étaient démonétisés
novembre 1944 (Figure 19).

Figur€ 19

le 1e!

Tandis que l€s Allemands étaient chasrés de France,
le biâs de fer entr€ Alliés franco.américains était
t€r[liné. L€ demier mot restait à la République.

-I*
LES TIMBRES "ARC DE TRIOMPHE"

LA PREMIÈRE SÉRIE DE 19,14

Comme il e6t de tradition aux États-Unis, plusieurs
graveurs ont particiÉ à l'élabofation du timhe I

* le fond et le cadre : Charle6 A. Brooks;
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De petits traits sont également visibles sur les
Eurges des feuill€6, darls la couleur des timbær, et
servent de repère pour le nassicotage d6 feuilles.

Le papier

Gommé à l'avance, ur peu épais, po!€u& blanc ou
crème, it est constant pendant tout le tirage. Pa6 de
tlame défini€ visible par transparence mais des
demi-transparences accompagnées de quelques
points brillânts, Il tep!ésente également de
nombreuses inclusions végé'tales bien vi.Êibl€s sous
la loupe.

Ia goEme, arabique blanche ou crème dorigine,
iaunit avec le temps,

Voir le Tableau 1 pour les tiiages et le6 numéros de
planche de cette première émission <Arc de
Triomphe> réâlisee en 19,14.

Les usages postaur

Les utilisations postales de cette série sont r"ar€s,
les laciales n'ayant pas été choisies en fonction de6
tarifs postaur( en couJs à yépoque.

203 r

2,50 francs
4 francg

Frarrs (au plurieD.
: valeur d'appoint,
I lethe simple pour fétran-

ger,Taxe de recom-
mandâtion intérieure
à compter du 1er
mâIs 1945.

: vâleur dappoint
: valeur d'appoint. En pâine

(20F), sur carte d'a-
lronnement annuel
aux timbres de col-

lection.

5 flancs
10 francs

5 centimeg
10 centimeg

25 centimeg

50 centimeg

1ftânc

(vendu en paire) Furnâux.
journaut cécogramm€s

(meesages en br"aille
pou! les aveugles).

(utilisation en paire)
imprimesler €che
lon pour I'intérieui.

idem et ioumaux à patir
du 1.10.45,

valeur d'appoint, puis
carte postale de
moins de 5 motE
pour l'intérieur à
padù du 18.45.

leth€ simple pour l'intê
lieur.Carte postale
intérieure à parti du
1.3.45. À noter que
tous les timbres com-
portent lâ hute : 1,50

Limitee à de6 utili6ations peu courantes lors de sâ
parution (sauf pour le 1"50 D, cette série fut surtout
achetée et stockée par les philatélistes par
spéculation. Lorsque celle-ci cessa, les
collectionneurs utilisèrent les timbrês rur leur
courder, c'est ce qui explique qr.lon les trouve sur
lettref iusqu'en 1950 enviion.

I-es cot6 des timbres seuls sur lettres données Dar
1€3 catalogues, enFe 250 et 3 m0 F (70180 F pour le
1"50 F) s'mtendent pour des plie oblitéres durant
la période normal€ d'utilisatio& Cest-àdae entre
septembrÈoctobre 1944 et mâi 1945, époque du
Etrait.

Les plis postérieuis à cette date subissent
d'importanter minorations de cote. Au moment de
h rédaction de cet artide, le dollar canadien est à 4
F 50, le dollar U.S. à 6 fmcs.

L€s variétés

Elles sont assez peu nombreuses, pas toujouE
spectâculâires mâis Elativement bon marché.

Se méfier des fausçes doubles impression8, l'avis
d'un expst e6t r€commandé avant I'acquisition de
tell€s pièces.

5 centimes :

"P> de <POSTES, casse; légende
défechreuse; cassure à farc;
double impression;
dentelé 3 côtés bord de feuille:

1,50 franc
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10 centim€a :

Nuance grir-noù;
impression empâtê;' dentelé 3 côtés bord de feuille;
piquage à cheval.

25 centimes :

Cadre gauche doublé;
double imprecsion;
dentelé 3 côtê bord de feuile;
piquage à chevaL

S0 centimeE :

Nuance olive;
ihpreision déf ectlreuse;
lettrer déI€ctueusæ;
piquage à cheval"

1 franc r

Impression louJde empâtée;
piqùâge oblique.

1,S0 frânc :

Votte de l'ar€ fendue;
anneau-lune ou flamme (Figure

27);
dentelé 3 côtes;
vadété de piquâge.

2Æ0 francr :

Irnpression brouillée;
impression incorrplète;
piquage à cheval,

4 francs :

Impression défectueu.se;
piquage à cheval.

5 franca i

Nuâice noire;
impression déf€ctue$e;
dentelé 3 côtés;
piquage à cheval.

10 ftâncs :

(1> coupé;
dentelé 3 côtés;
piquage à chevâl.

À noter : læ dentelés 3 côt6 ne sont oûlables que s'ils
sont bords de feuillæ, tc dâentmge dæ timbræ dans
certoirlps feuilles est tel qu'il pouroit Wnnettre Ia labi-
catiorl de faux flon-deileléa,

On collectionne également les insciiptions
mârginales :

- <ITOSTAGË FRANCED sur marge de hois

r,o. Ci}Iôr. d.lt rdébrc - OPUS Xl I

timbres (5 fois la cote du timbre
urdtaire)l

- le numéro de planche 6ur malge de deux
timbr€6 (3 fois la cote du tirnbre).

Figûr€ 21

Les surcharge€ SPÉCIMEN

36 camets de timbres surcharges <SPECIMEN> ont
été fabriques à l'époque pour être distdbués à des
nesponsables. Ilr contiennent un bloc de 10 timbres
de chaque valeur (100 timbres au totâl). La sû-
chârge <SPECIMEN>, en lettres violettes, est
appoé€ à cheval sur les timbres. Chaque feuillet
e6t séparé par du papier paraf6né (Figure 22).

Fisure 22

Ib portent sur la couverture !â mention <SPECI-
MENS OF COMMITTEE FRENCH POSTAGE
STAMPS" Gigllre æ).
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rlsure zJ

À ce jour, un camet complet et deux camets
incomplets ont été retrouvés. On connalt quelques
timbler neu-Ê sur cârte de visite de Pierre Mendès-
France.

Une valeur de 2,50 F datee du 20 iuin 19,14 sur
papier de Félix Gouin, président de l'Assemblée
consultative provisoire et trois enveloppes
philatéliques oblitérees du 28 iuin 1944 avec cachet
spécial de l'Assemblée consultative provisoire
d'Alger (Figure 24).

Rsur€ 24

205 I

LA SECONDE SÉRIE DE 1945

l,€s caractéri.stiques dimplession et de fabrication
sont identiques à celles de la première série.
Uimpre6sion a été exécutée en septenbre et octobre
19,14 à Washington. Ià aussi, chaque timbre a une
couleur différente mais la valeur faciale est
uniformément imprimée en noir.

Le "bon à titEr' æt datee du 21 août 19,{4.

I-limprcssion n'a toutefois com$encé que beaucoup
plus tard, vers le 12 septembre, en raison dune
pénurie de papier gommé.

Une seule planche (no 45891 ) a s€rvi à impdmer le
fond de couleur des dix timbres. Par contre,
l'impression des lraleuls faciales en noù a nécessité
l'emploi de dix plânches différentes portant
chacune un numérc dilférent (Figure 25).

Ficure 25

Réimpreesion

On n'en connâît qu'une: celle de6 1"50 F et 4 F en
bloc de quatre réaïsees en 1981 pour l'ourrage "L€s
trêors des timbres-poste de France". Il impression,
astez glossière, semble avoir été réalisee en of6et
sur du papier épais non gommé.

Ineadptions marginales

la mention <POSTAGE FRANCE PL. 45891D est
imprimee en hâut ou en ba-s de6 feuill€s pour toutes
1e3 valeû"s.

Dans la ûlarge verticale droite des feuilles de 400
Iiturent en noir: le numéro des planches
d'impression des faciales et les mentions <COM-
MITTEE FRENCH POSTAGE STAMIS> <CEN-
TIMES (ou FRÂNCS)" (Figure 26).
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Laimpression de ces mentions a Aé €r(écutée comme
pour la première série. A note! : la faute
d'olthographe du 1"50 F a été corrigé€.

À h suite d'un défaut de la presse offset deur<
couleurs, les deux feuilles de gauche du panneau
de 400 ne portent pas dinscriptions aarginal€s sur
le bord de feuille vertical. Ceci explique poûquoi
les mentions citées plus haut ne sê trouvent que
sur 50 70 des feuilles.

Voir le Tableau 2 pour les tirages et les numéros de
planche de cette seconde émission "Arc de
Triomphe" de 1945.

Les usages poataux

ContGirement à la première émission, les vâleuts
faciales ont été choisies en fonction des tarifs

L6. Cûi6Ë do tAèrdéDio - OPUS xI 

-postaux en vigueu! (ianvier-février 7942'). Mals,
ûanque de chance : la gérie ne fut mis€ en vente
que le 12 février 1945, soit 16 jours avant le
changement des tari6 intérieuB I

Et à nouveau, certains timbres se rehouvèlent donc
rans usage préci8 ! Comme pré(édemment, les
collectionneuis sont les principaux âcheteu$ d€
cette série quê l'on retrouve 3ur le couffier
iusqu'aux environs de 1950.

Le total corespond au chiffte exact de timbres
commandés et livrés à la France. Mais il est
intérecsânt de savoir que 110 683 600 timbres ont
été réellement imprimés. Les archives du BEP
précisent que cette quântité compænd les timbres
fautés (environ 5 %) et un petit stock gardé par le
BEP Duis dé'truit le 7 février 1945.

:)0 c€ntimeg

40 centimes
5{) centidtes

60 centimee

Jouinaux et céco-
grammes.

Joûnaux.
Imprirrres 1er echelon

pour fintérieur.
Carte postale intérieue

de moins de 5 mots.
Valeut d'appoint
pour les jor.rmaux à
compter du 1er mâls
1945 FigureTD.

knprimés du 1er échelon
pour l'étranger. ln-
primer pour l'intê
lieur à compter du
ler mars.

I Carte postale intérieû:e êt
factue. Imprimés du
2e échelon pour
Yintéieur à compter
du l er rnârs.

l€ttre simple pour
llintérieur. Carte pos-
tale à compter du 1er
mals.

À noter : b faute d'ottho-
graphe d été cortigée.
Lettre double et irnprimés

du ,l€ échelon pour
I'intérieur. Lettre

E0 c€ntimes

120 hanc

1"50 franc :

2 faancs :
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Eimple à compterdu
1e! Etars.

210 lrancs : Carte postâle pour l'éhan-
ger

3 frâncs : L€tEe intérieure du 3e
échelon. Lettt€ dou-
ble à compter du le!
ûLult,

Avec des cote3 variant entre 50 et 700 F, les <seuls
sur lettreD sont s€nsiblement moins lares que l€s
précédents et cela en dépit d'une période
d'utilisation courte et d'un achat massif des
collectionneurs. À cela, deux raisons : chiffres de
tirage sensiblement plus élevés pour certaines
valeurs et usages postaux plus courants.

À necherrher : le timbr€ vedette de la sérig le 2,,10 F
sur carte postale pour l'étranger coté 700 F.

Les variétés

À variétés semblables, l€s cotes sont sensiblement
plus élevées pour les timbr€s de la 2e serie que pour
celles de 1â premièr€. Le conhôle des feuillis â été
plus dgoureux et les ânonalies donc plus ranes.

Se méfier une fois de plus des doubles impressions
du fond ou de la valeur faciale câr les hux sont
assez nombreux. læs nond€ntelés intégmux exis-
tent dans cette série; non cotés dans les cataloguæ,
ils se négocient à des prix d'amateur.

30 centimea i

PaPie! launâtre;
câlille sous le "C";
double impression de

l'orange;
double implession du noi4
dentelé 3 côtes;
piquage à chevaL

nuance gris pâle;
gris très foncé;
double impr€ssion du grisi
double impression du noit
dentelé 3 côtes;

207 

-

50 (entimee :

80 c€ntimea :

120 ftanc :

t"50 franc :

2 ftâncs :

non dentelé horizonta-
lement en paiæ verticale;
piquâge à cheval (Figure

28)

papier mince;
impres€ion osciléê;
dentelé 3 côt&;
piquâge à cheval

pâpier mince;
impression oscillee, double

imple€sion verte;
dentelé 3 côtes;
piquage à cheval.

PâPier cartoD
impression oscillee, double

impression du brun;
double impression du noû
dentelé 3 côtés.

chiffres osciles;
double irnpression du

rcuge;
double imprecsion du noû
dentelé 3 côtê;
piquage à cheval

Fune cl,air;
double impression du

Fune;
dentelé 3 côtéé;
non dentelé (RRR);
piquage à cheval.

impression o8cillé€;
légendes déf ectueus€s;
double impression du rose;
double impression du noir;
double impressign totâle;
dentelé 3 côtés;
non dentelé (RRR);
piquage à cheval.

impression oscillée;
double impression du lilar;
chiffres r€cto-verso;
dentelé 3 côtés;

210 ftancs :

40 aentim€s :

3 ftanc8 i
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piquage à cheval.

Figur€ æ

Les surchârg$ <SPECIMEN"

À l'instar de la première érie, 36 cainets de tim-
bres surcharges <Specimen> ont été confectionnés.
Ils contierment également dix feuilletr de 10 tim-
bres de chaque valeur. Un seul carnet complet a
été retrouvé à ce iour.

I1 porte sur la couverture la mention : <SPECIMENS
OF SUPPLEMENTAL FRENCH POSTAGE
STAMPS" (Fisues 29 et 30).

I5 C.|li.!. dê I'Ac.déùn - OPUS XI I

Réimpregsiong

Réimpression du 1,50 F et du 4 F en blocs de quâtre
sur papier épais, non gornmé, pour les planches du
Musée de Ia Poste en 1981, <Les tresors des Tlm-
bres-poste de France> (plarcle 16). Uimpression
a.s9€z ctossière semble êtle en otret.

Au ryth$e de l'avancê des Alliés (Figure 3l )

Fi8qrc 31

-II-

LES TIMBRES SUR, LETTRES

'q:::" t ,"'T'13if,,,

Figurc 29

Figure 30

,i.':l
,,. rli':
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L€6 archiv€d lendu€a publique8 le prcuvent : la
première série a été envoyée d'Angleterre en
Normandie l€ 15 iuilet 1944. Mais, enhe cette dâte
et le 9 octobrq date de mise en vente ofÊcielle à
Paris, il y a presque tr,ois mois d'utilisation dars
l€r régions libéré6, dans des conditions souvent
mystérieu6e8 et oir règne plu6 souvent la complai-
sance philatélique que l'u.sage purement postal.

Qu'impolte, l'importance de cea documents,
quelqu'en soit I'origine, est telle au niveau
historiquq que tou.s, complaisance ou pas, valent
le détour. Fait à souligne! car, en philâtélig rare6
sont les documents se prévalant du label

"philatélique" qui peuvent se targuq dêtre les
égaux des plis "purement postaux>.

De l'examen des divels€s lettr€s qui nous ont été
con-frées, detr)( grandes tendances ;e dégagent :

1) L'usage postâl testreint poùr le public
(pour cause de valeuls faciales inâdaptées) a
provoqué de multiples combinaisons
d'affranchissemmt : plusieurs <4rc de Triomphe>
ou emploi avec dautres valeurs d'appoint (les 1"50
F, letke intérieue, et 4 D lettre pour l'étiangef, sont
les seuls à se rcncontrer seuls sur letEe).

2) D€ philâtélistes ftânçeis ou américaing
s€ gont ingéniés à brouiller les pist$ avec la
complicité de postiels pour, durant cette période
troublee, ob'tenir de5 oblitétatiois de complaisance.

Les collectionneurs peuvent et, même, doivent
rechercher les lettres oblitfué€s de 19,14 : elles sont
toutes fort peu courantes et suitout, permettent de
sui!'re la prcgression géographique de leu! mise
en vente gur le territoire. Maia il convi€nt d'être oru-
dent.

LA PREMIÈRE SÉRIE

S€ptembte en Normândie

Ia plus ancienne date de vente connue e6t le 11

s€ptembre 19,9. Poul preuve, la lettre dun militaûe
ahéricain qui a fait oblitérer toute Ia série ce jour-
là à Carentan dans la Manche. Il est Dossible
qu'existent des dates authentiques antérièures au

2tJ9 

-11.9.,14. À ce iou!, noug retiendrois cette date
coûune (pr€mier Frû" po$sible de Ia premiù€ Érie
"4rc de Triomphe> Gigure 32).

Figurc 32

D'autres plis datés du 22 (Cherbourg),27
(Valognes), 28 (Carolles) semblent indiqu€r que
toute lâ Normandie était bien aDDrovisionnée dès
septêmbre.

À noter : Ies at'franchissements phiht iques rcficontr&
sefibbnt cofte$pondre aux prefiiers jourc de oeflte dans
chaqre vifte.

O.tobre à Paris

Si la région de Chartre6 semble avoir été fournie
vers le 12 octobne, Paris aû"ait reçu ses tirnbies vers
le 9 octobre. On trouve en effet de nombreux
af f rônchissem€nts philatéliques (sans rapport avec
les tarifs en cou6) et dea cartes-maximum .Prcmiei
iouD réalisées par l'Associâtion des maximaphiles
français (Figure 33).

Fisur€ 33
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-2loOn rencontre parfois de6 plis de Paris marqué8
(Premier iour"' datés enbe le 9 et 20 octobre 19,14. I
s€mble que ler communications mtr€ les différentes
bureaux parisiens aient été mauvais€s et que la
vente des timbreo se soit échelomé€ sur plusieus
i)u'1' Aussi de nombreux collectionneurs ont-ils
sitKèr€m€rit cru que les dates de mise en vente dans
leurs bureâux correspondaient à de v&itables nPte

miers jou'5'.

n y a probablement eu aussi des complaisances
pour antidater certains plis...

Novenbre dans les tetritoires lib&ér

La région parisienne approvisionnée vers fin
octobre, la distribution s'effectuem Fsqu'à Ia fin
de l'aNê pour les autres !égions litÉ!ées. On
notera que le 10 F, spécufé dès l'origine, fut vite
épuisé et que de nombieux burcaux vendlont la
série sans cette valeur. On iencontr€ dailleuF de
nombreux plis datés de novembre 19,14 à mals
1945 : il5 sont plus ftéquents que les préc&ents
(Figue 34).

FisuE 34

MaIs 19,$ voit l'épuisement Progressif de toutes
les valeurs (les tiiages étaient faibl€s). IÆs timbres
sont encore un p€u utilisê lors du changement de
tarif du 1.3.1945, surtout le 2 F qui corræpond au
tarif de la lettre simDle. Mais dans f intervalle sont
apparues le6 <Mariiarme de Gandon" et les 

"Cérès
de Mazelin' : l'usage des "Aic de Triomphe" deeint
trè6 réduit, ce qui €n âit des timbres necherchés

t.. CrtioE dG IAcrd6Di. - OPUS Xl I

loËqdils ont s€rvi avant Eai 1945.

L€3 impGsibles plis b.€tong

Pour les plis oblitéres de Sâint-Brieuc du 8,9,19,14,

leur présence en Bretagne à cefte époque ilest pas
logique. la sâie rfa été mise en vente qr./m octobre
dans cette région. Les lettrea que noua avorui vueg
portent de6 cachets à main dexposition phibtélique
et même d'une <journée du timbre" ! Cette
abondance d'oblitérations philatéliques à une
péliode où la libérâtion du pays était la
préoccupâtion première noue fait doutel de
ljauthenticité de ces documents (Figure 35).

Figutê 35

S€pt€mbre 1944 à Pârls : plutôt en avance

Dernier document douteux qu'il nous a été permis
de voir : la série complète oblitérée d€ Paris du
10.9.1944 av€c la griffe <Filst Day Cover". Si
l'anecdote est waiq celle dun hadi <négociant du
marché aux timbres qui auait lranchi les Iignes (à

vélo) pour ramener dæ Atc de Tiomphe à Paris,
l€s plis qui ont pu être confectionnés à l'époque ne
peuvent ê'ixe d€s (plemiels i)urs>. IIs ne furent pâsl
les témoins d'une mise en vente offioelle, tout au
plus des curiosités/ voire le résultat d'une
supercherie ! (Figue 36)
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LA DEI-,,)(IEME SERIE

Si elle n'a pâs le caractère historique de la première
émission, elle est par conbe intéressante sur le plan
po8tal. Prépar€€ pour les tarifs de 1942 touiours €n
vigueur, elle est émise le 12 féwier 1945

L€5 philatélistes veilaient et réalis€nt de supelbes
souveni$ oblit&& du premier jou! démirsion (Fi-
ellfe 5/ L

ilsule J/

A noter : Ies lettrcï datées des premiètes semaines
ânaflent lrèE souoefit de collectionneun; elle comprteû,
pour lo plupatt, des affronchissements assez peu
coufanh,

2ll r
C€ q./il faut r€t€nir

Les lettres de févder 1945 sont dilÊciles à trouvei
car Peu nombreuses.

Le t rif intûicû du 13.1945 en augmentâtion rend
la plupan dee <Arc de Triomphe" sâns u6âge postal
(horl1lis le 2 F pour les letkes simples); Cest donc
le règne des afftanchissemenLg en combinaison ou
par multiples (Figû€ 38).

Fisure 38

Uépuis€nent d€ cûtaine3 vâleû.rg dans les bu-
realx et le changement des târifs du 1 .1.,{6 restleint
l'emploi des timbres. Les plis dépoque sont en
maionté philatéliques.

Lapparition dê nombreux pli6 datæ de 1947 cor-
r€spond à futili.sation tardive des stock constitués
par les spéculateurs. Les "Arc de Triomphe"
oblitérÉs de 1947 sont donc aâis véritable intérêt.I€s
plis po8térieurs à ianvier 1947 ont peu d'intérêt.

Malgré la vogue des timbres sur lettres, les <Arc de
Triomphe' restent disponibles à des prix encore
âbodablês. Méprisê p€rdant longtemps parce que
pa6 t!è6 iolis, mal denteles et suitout mal connus,
ces timbr€s vont hès certainement attiier l'intérêt
de l'ensemble des collectionneuG. Il est encore
temps de commencer une collection passionnante
sans se miner, une collection d'autant plus
intéresrant€ qu'elle est liée à l'Histoirc... avec un
grand H en cette année du cinquantenaire du
Débarquement des alliê en Normardie
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TABLEAU 1

(ARC DE TRIOMPHE)
La première série de 1944

TIRAGËS

VALEURS

5c
10c
25c
50c

1,50 F
2,50 F

4F
5F

10F

TOTAL

COULEURS

Lilas-rose
Gris

Brun-jaune
Jaune-olive

Vert
Rose
Violet

Outremer
Gris-noir
Orarge

TIRAGES

8 080 000
8 080 000
8 000 000
8 030 000
6 000 000
9 560 000
4 230 000
4 090 000
4 160 000

720 000

60 950 000

No planches

454/0
45474
45442
45437
45443
45444,
45445
45568
45
45475
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TABLEAU 2

<ARC DË TRIOMPHE,
La première série de 1944

TIRAGES

VALEURS COL'I"EURS TIRAGES No planches

30c Orange et noir 5 000 000 45965qc cris et noir 10000000 459(6
50 c Olive et noir 7 000 000 45967
60c Violet et noir 5000000 45968
80 c Vert-iaune et noir 3 000 000 45923

1,,20 F Brun et noir 3 000 000 45931
150 F Rouge et noir 50 000 000 45224

2F Jaune.orange et noi! 9000000 45962
2,4O F Rose carminé et noir 3 000 000 4Sg2S

3 F Lilas et noir 5 000 000 45963

TOTAL 99 000 000
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11.9 au 8.10 hors Paris

Paris 1er iour 9.10.19,14

Pads du 10 au 31.10.1944

Hors Paris du 10 au 37.10.7944

À partir du 01.11.1944 jusqu'au
29.2.1945

Lettres dans le tarif du 01.3.1945

TABLEAU 3

(ARC DE TRIOMPI{EI>
Valeur moyenne des plis

1è!e SERIE EN 1994

215 r

PIIS PHILATÉLIQUES

800/2500 F

1000 F

250 F

350 F

PLIS POSTAUX

1000 F

50F

300 F

400 F

75F

100 F
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TABLEAU 4

(ARC DÉ TRIOMPHE,
Valeur moyenne des plis

1ère SERIE EN 1994

PLIS PHILATELIQUES PLIS POSTAUX

Preurier Jour <12 février 1945"

Plis de février 1945

Plis de mars à décembre 1945
(multiples combinaisons)

Cartes à 150 F/lettres à 2 F

Usages dans le tarif du
1er iânvier 1946

800 F

100 F 500 F

fi /75F

30F

50F
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